OPÉRATION "RESPECTEZ LES CYCLISTES" À ANZIN

BANDE CYCLABLE OU STATIONNEMENT MINUTE ?
Le samedi 24 mars au matin, de 10h00 à 12h00, nous avons procédé, dans le cadre de la semaine nationale "RESPECTEZ LES CYCLISTES" à l'opération : "j'en ai pour deux minutes". Nous étions situés sur l'avenue Anatole-France à Anzin, à proximité du théâtre. À cet endroit, nous avons deux commerces, une pharmacie  et une boulangerie, et un distributeur de billets. En deux heures, nous avons pu constater que sur un si faible périmètre, trente-huit automobilistes ont stationné sur les bandes cyclables de la chaussée. Il faut aussi signaler que nous étions mobiles sur nos vélos et que nous avons pu intercepter quelques automobilistes mal stationnés un peu plus loin sur l'avenue.

Nous avons interpellé chaque automobiliste stationné sur nos aménagements pour lui remettre gracieusement la fiche conseil n°7 de l'ADAV : "Attention aux cyclistes".

Le dialogue fut à chaque fois très courtois, mais l'argument des automobilistes est toujours identique, "j'en ai pour deux minutes". Mais ces deux minutes que chacun s'accorde pour stationner sur les bandes cyclables, nous mettent en danger, le cycliste doit à chaque voiture rencontrée sur son itinéraire, quitter l'aménagement cyclable au risque de se retrouver sur la trajectoire d'une voiture qui le double.

Cette pratique est devenue une habitude, même lorsque du stationnement est disponible une vingtaine  de mètres plus loin, l'arrêt se fait systèmatiquement et naturellement en face du commerce !!!

Un automobiliste, un peu confus, est même remonté dans sa voiture, l'a garée juste un peu plus loin avant d'aller acheter sa baguette de pain.

Mais on constate que la bande cyclable en milieu urbain est devenue un stationnement minute à proximité des commerces et la grande tolérance des pouvoirs publics incite à cette pratique.

Nous avons choisi la commune d'Anzin pour cette opération, mais nous aurions pu la faire dans une autre commune de l'agglomération, avec la même configuration et nous aurions probablement obtenu les mêmes résultats.

L'année prochaine, nous la répéterons peut-être au même endroit, ou ailleurs, et nous comparerons les comptages...

A. Legrand
